Synthèse : les contes de fées (Suzanne)

Introduction : Aujourd’hui,                            il est concurrencé par une littérature pour enfants d’un genre nouveau, le conte de fée                          toujours un attrait pour les enfants, qui ne semblent pas s’en lasser : bien souvent, l’enfant demande qu’on lui raconte, qu’on lui répète la même histoire, qu’il connaît par cœur. Qu’y a-t-il de si                           dans le conte de fées pour qu’il ait toujours autant de succès ? Bruno Bettelheim, dans La psychanalyse des contes de fées parue en 1976,                                         les diverses                        qu’on peut faire du conte de fées, en                                         sur l’interprétation psychologique. Dans une étude sur les Contes de Perrault, datée de 1968, Marc Soriano                         que le merveilleux n’est pas tué par la science, mais qu’au contraire les incertitudes du progrès nous font chercher refuge dans le merveilleux.                    , M. Robert, dans deux extraits de sa préface aux Contes de Grimm de 1976                               les interprétations naturalistes qu’on faisait autrefois des contes de fées, remplacées aujourd’hui par des                                 prenant en compte les étapes de l’existence de l’homme,                      l’enfance : le conte présente à l’enfant une image de la famille et des événements qui y surviennent.

Ces documents nous invitent à voir dans le conte une œuvre littéraire à part entière, qui est d’un grand intérêt pour la vie psychologique de l’enfant, et qui                               en outre une explication rassurante du monde, de type mythique.

I. Une œuvre d’art

1. Qualités littéraires

D1-D4

2. Simplicité, forme particulièrement adaptée aux enfants

D1-D4

3. Des interprétations multiples

D1-D3-D4

Transition : ces qualités donnent plus d’impact au message véhiculé par le conte (D1)

II. Un rôle psychologique

1. Représentation d’une vérité sous forme imagée 

D1-D4

2. Modèle de la famille 

D1-D4

3. Le conte met en scène un passage, permet l’évolution D1-D3-D4

III. Une explication du monde

1. Transmission d’un héritage religieux, des croyances ancestrales D1-D2-D3

2. Parenté avec le mytheD3-D4 ; mise en scène des grands mythes naturalistes et cosmiques D1-D3

3. Fonction rassurante D2-D3, compensation, superstition face aux problèmes soulevés par la science et le monde moderne.

Conclusion objective : On doit                                 la puissance, la richesse du conte de fées qui                               son évidente survie. Outre ses qualités artistiques, il aide l’enfant à franchir les obstacles de son existence, et                            une explication du monde de type mythique, qui rassure encore aujourd’hui, face aux incertitudes du monde moderne.

Paragraphe I,1 :

Les qualités littéraires du conte de fées sont soulignées par B. Bettelheim et Marthe Robert. Tous deux insistent sur le charme qui en émane, et sur le véritable plaisir qu’il nous procure, ce qui tient essentiellement à son statut d’œuvre d’art. Le psychanalyste précise qu’il s’agit d’une forme d’art unique.

Complétez l’introduction et la conclusion objective

Rédigez de la même manière que l’exemple ci-dessus les paragraphes II, 2 et II, 3

Faites la conclusion personnelle

Reformulation: Il faut reformuler dans un style personnel. 
Intégration d’une citation : lorsqu'un auteur a trouvé une bonne formule, il faut savoir intégrer cela a sa propre rédaction. On met deux points et on ouvre les guillemets, ou on construit sa propre phrase en y mêlant des éléments empruntés à l'auteur, évidemment entre guillemets.

Pour éviter de répéter le mot idée, on choisira, suivant les cas: affirmation, contestation, complément, confirmation, question, réponse, souhait, conseil, sous-entendu, explication, nuance, analyse, démonstration, interrogation, proposition, justification, preuve, précision, constatation, protestation, suggestion.

Introduction d’une référence

Affirmation
Contestation
Réflexion
Confirmation

selon X, d'après X,

 X pense, X croit,

X s'exclame, 

pour X,

si l’on en croit X,

X constate, 

X fait part de, 

X évoque
X refuse, 

X s'indigne, 

X revendique,

X conteste, 

X s'insurge contre,

X déplore, X craint,

X doute que
X explique,

X analyse,

X fait apparaître,

X montre,

X démontre,

X découvre que,

X met en évidence
X insiste sur,

X souligne que,

X rappelle que,

X confirme que,

X est d'accord avec,

X prouve aussi,

X partage cette idée

Complément
Question
Souhait, conseil
Sous-entendu

X prolonge,

X complète,

X ajoute,

X précise
X se demande si,

X s'interroge sur, ,questionne X, 

,se demande X
X souhaite,

X préconise,

X propose,

X conseille.
X laisse entendre que, X sous-entend que,

X suggère

La présentation aide aussi à la compréhension !

Commencer chaque paragraphe en retrait, après être allé à la ligne. Passer une ligne entre l'introduction et le développement, puis entre le développement et la conclusion et, éventuellement, entre les parties du développement. Nommer les auteurs en donnant la première lettre de leur prénom et leur nom en entier. Mettre des guillemets pour les citations Souligner les titres d'ouvrages.



